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0quil son indêpendonre en I 804. (es escloves

bu noirs onciennement libêrés por leurs moîlres) el,

et l.J. Desolines, guerriels oudocieux, onl

viclorieuse d'escloves de l'hhtoire du monde.

imposé une nouvelle formolion sociole où le

deviennent olors des serfs sur les plonlo-

por les Affronrhh ou nom de liens de song

père Jeon- décembre 1990.

Le I 9 seplembre I 994, des lroupes omôricoines déborquoient en Huiti ofin d'ossurer le relour du prêsi-

dent renversê en I 991 por l'ormêe. (e dernier, quillonl son exil oméricoin, o regognê lriompholemenl

son poys le I 5 octobre, deux ioun oprès le dôport du diooteur Rooul (edros. Lo mouvoise geslion

pendonl le régime militoire el l'emborgo inlernolionol qui o durê lrois ons onl occenlué lo déaoissonce

économique qu'Hoili enregislroil depuis une dizqine d'onnées. Les conditions de vie de lo populolion, les

infroslruclures el l'environnemenl se sonl considéroblement détériorês pendonl ces onnées. Hoili connoîl

encore ouiourd'hui beoucoup de difficultôs ù inslourer une véritoble démocolie.

En terme de quolité de vie, lloili se dose pormi les puys les plus pouvres de lo plonèle, soil ou I 45e rong

des l/4 poys évoluês por le Progromme des Nolions Unies pour le Dêveloppemenl (PNUD).
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Populotion: 7,2 millions

Densité de populotion: 259 hobitonts ou kilo-

mèlre corré

PIB por hcbitont: I 050 dollors (1993)

Espéronre de vie hommes/femmes:

55 ons/58 ons

Toux d'olphcbétisotion: 45 pour tenl
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flauis lo nuil des lemps, l'histoire d'Haili est celle

I ld'une lutte. Un combol de tous les instonts ovec

I flo vie pour le respecl et lo dignité. Encore en

t 1991, lo rroinle de voir se réinstoller un sys-

lème de rêpresion n'esl pos disporue. Selon des in-

lervenonls d'orgonisolions populoires el des obser-

voleurs êlrongers, les Hoiliens vivenl ocfuellemenl

une pêriode d'oaolmie. [sl-ce le début d'une ère

nouvelle? Seul l'ovenir nous le diro. Pour l'instont,

tonlenlons-nous de queslionner un ospecl fondomen-

tol de lo liberlô d'expression, soil lo libeilé de prese.

lr oumRtÊmr pouvotR, cEtttt Dt LA pREssE

Au risque de roppeler une êvidence, nous croyons

qu'il e$ nécesoire,0vûnl loule 0ulre considêrolion,

de revoir un principe fondomentol, celui que stipule

l'odicle l9 de lo Dêclorolion universelle des Droih

de l'Homme des Notions Unies (1948): <Tout indi-

vidu o droil ù lo liberté d'opinion et d'expression, ce

qui implique le droit de ne pos êlre inquiêtê pour

ses opinions et celui de chercher, de recevoir et de

répondre, sons considêrolion de fronlières, les in-

formolions el les idées por quelque moyen d'expres-

sion que ce soib. Lo liberté de prese est un des

fondemenls de lo liberté d'expression. Alors qu'en

esl-il de relle liberlé en Hoili?

I1AllP, utT AGENff INDÉPEIIDANTE

<Nous n'ovons iomois eu oulonl de libeflê de prese>,

offirme ouiourd'hui l'AHP. (réée vers lo fin de l'on.

nêe 1989, l'Agence Hoilienne de Presse o dû of-

fronlel venls el morées poul moinlenir le cop, ossu-

rer so survie. En I 997, ovec le gouvernemenl 0(-

luel, lo prese n'esl plus bôillonnée ni victime de

perséculion sy$émolique. Toulefois, nous relevons

encore quelques bovures policières. Depuis quelques

onnêes, l'AllP esl redevenue une ogen(e indépen-

donle. <Nous pouvons exploiler une informotion plus

qu'une oulre. Nous prenons des dêchions, effeduons

des choix. Nous ne sommes pos équlôrsles. Nous

ne donnons pos nécessoiremenl lo porole ù loul le

monder, dêdore l'AllP.

les nouvelles proviennenl de l'inlêrieul comme de

l'exlérieur du poys. En effel, grôce 0ux (orrespon-

donh silués dons loules les régions, 0u (orrespon-

donl permonenl en République Dominicoine et oux

bénêvoles ù Monlréol oinsi que dons d'outres poys,

l'Agence lloilienne de Presse lenle de couvrir loul

ce qui esl relotif oux dix dêportements d'lloili (le

dixième él0nl celui de lo diosporol. Son royonne-

ment s'effedue por le biois de dépêrhes quofidien-

nes (dhponibles dons les iournoux locoux el sur

lnlernel), de bulletins hebdomodoires et de bilons

onnuels. Son mondd eil cloir. <Nolre rôle n'esl pos

de dênoncer, moh de lopporler. De plus, nous ne

livrons pos des commenloires, mois des informo-

lionsr. loin d'eux l'idêe de prendre position cor ik
veulenl, en premier lieu, refléter l'opinion publique.

A porfir de ce bref porlroil de l'AHf nous pourrions

penser que loul vo pour le mieux en ce qui o lroit ù

lo liberlê d'expression en llo'ili. (e n'est pourtont

<la oÉmocRnnE tsT tNcoMPATtBrr

AVEC 1A LOI DU SILENCE.,,

JmH-(r.ruor Jmlt

pos le cos. <Uoccès oux sources esl un combol quoli-

dien>, déplore l'A[lP. Le monque de tronsporence

du gouvernemenl oinsi que de nombreuses enlreprises

publiques demeure un obslode moieur ou droil de com-

muniquer, vio le droit d'oaêder ô l'informotion.

Lr NoiltgRtt Dt r.A FotlRMt

lo ptesse, en lonl que porle-porole du peuple el

<coisse de résononce>, o déiù ceiloins ocquh. Lo por-

lie n'esl loulefois pos gognée el ce, molgré les pro-

pos lossuronls du gouvernemenl: <[n lonl qu'oulo-

rilés, nous ferons loul ce qui esl en nolre pouvoir

pour conlinuer ô respecler lo liberlé de presse ou

lieu d'ovoir lo vellêilé de lo restreindre) (René

Prévul, le 27 iuin1997l; <Personne n'est poursui-

vie ou menocêe pour ses conviclions poliliques ou

son opposilion 0u gouvernemenl en ploce el il
n'exisle pos de prisonnier politique en Hoili) (tritz

longchomp, le 2 iuin I 997). De foçon toute por-

liculière, lo monque d'informolion ronrernonl

les queslions relolives ù lo iuslice (môme en pro-

venonce de lo (ommission Nolionole de Vérité et

de Juslirel oinsi que lo mouvoise foi dont font

preuve les Étots-Unis en refusonl de remeilre les

documenh du FRAPH (Fronl pour l'Avonrement

et le Progrès Hoilien) dons leur version inlégrole

conlribuenl ù enlocher un principe fondumentol,

celui du droit ô l'informotion. Une corrélolion lrès

êlroile exisle entre lo liberlé d'expression el lo

dignilé humoine. Porler olleinle ù l'une revienl

ù couset un préiudice ô l'oulre.

I
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Accords de Woshing-

bercoil ôlon (sepl. I 994) pour pouvoir renlret ou

titre de chel d'Étot.

('esl dons (e nouveou conlexle qu'lloili doil moin-

lenonl composer ovec ses défis (ù I'inletne) el ses

soi-disonl porlenoires élrongers, nolommenl ou plon

économique. (elle nouvelle donne, en quoi consisle-

f-elle ? Sur le lerroin, quels sonl ses elfets ?

0utre le problème de l'endefiemenl qui, pour le poys

bônéficioire, esl un corolloire proliquemenl incon-

lournoble de l'orde internolionole reçuer, signolons:

le libre-êrhonge et les poliilques d'oiuslemenl slrut-

turel imposées por le FMI (ex. privulholion des so-

ciétés d'Étot, rêduclion de l'inlervenlion gouverne-

menlole, lriomphe du morché,...).

Tous les gens renconlrés duronl nolre sloge en Hoili

s'enlendenl pour dénoncer les effets dêvosloleurs

de ce corsel ôconomique, imposé ou peuple hoilien

en ôclronge du relour ô lo démoctolie. Tous onivenl

ù lo même condusion:depuis l'emborgo (1992), lo

siluolion êconomique de lo moiorilê des }loiliens ne

s'esl iomois redresée. Bien ou conlroire, elle se

détériore sons resse !

Le libre-échonge esl souvenl poinlé du doigl. Selon

l'lnslilul Culturel Koil lêvêque (ICKL), une 0NG

hoilienne qui foil de l'éducolion populoire, c'esl un

des principoux responsobles de ceile dôlêriorotion.

[e libre-êchonge se foil presque ù sens unique, nous

o-l-on expliqué: les Américoins inondenl le morché

de leurs produits el, en relour, lo voleur de ce qu'ils

importenl d'lluiti esl peu élevée. [o siluolion esl

porticulièremenl crilique en ce qui o lroil oux vêle-

menls el ou riz.Le dumping> proliqué por les Elols-

Unis esl en lroin de luer les pelih producleurs lo-

coux (orlisons el poysons). En effet, le riz omêri-

coin êlonl vendu moins ther, il prend lo ploce du dz

lrorlien sur le morrhé, ce qui provoque lo foillite de

pelih ogricuheun loroux. (euxd êmigrenl 1rès sou-

venl vers Porl-ou-Pdnce ù lo recherche d'un nou-

veou gogne-poin el viennenl grosir les rongs des

bidonvilles.

Iimporlolion por 1lorli de fiiperies (vôlemenh ltès

bon morchê) o le même effel sur les pelils produc

leurs (loilleurs, coulurières, elc.). Progressivemenl,

le libre-échonge tronsforme lo slruclure de l'écono-

mie hoilienne el rend relle<i de plus en plus dêpen-

donte de l'exlérieur. [e iour où lo produnion locole

de riz ou de vôlemenh sero complèlemenl éleinle,

il sero focile pour les rompognies omêricoines de

houser leurs prix...

UHr souvrnarHnÉ umrÉr

Nous sommes oux porles de ce qui est entore lo pre-

mière puissonce du monde, nous sommes iouiours

en lrain de sorlir de lo dkloîure, et en Hoili l'ingé-

rence élrongère esî une donnée impossihle ù négli-

ger2 Voilù une imporlonle mise ou poinl foile por

Huili Solidoritô lnlernolionole - un des nombreux

groupes renronlrés duronl nolre sloge - dons une

de ses prérieuses éludes sur le développement du

p0ys.

Non seulemenl le peuple souffre{-il de ce corcun,

mois en plus le ieune Êlol démocrolique n'orrive pos

ô poser lui-même les iolons du développement

d'HoiTi. Plus de lo moilié du budget nolionol pro-

vienl de l'oide exlélieure. Dons ce conlexle, le

pouvoir de négociolion du gouvernemenl devonl

les grondes puissonces esl très foible. [orsque

l'oide esl consenlie, c'esl loujours oprès que les

boilleurs de fonds en oienl defini les condilions

et les modolitês.

én eçt
conjatle
0e roçeau.
ôn çerc"
toæjoute
èebout lronb
àélcnùre
not ô*oitç

Les condilions de celle oide sonl moinlenonl bien

(onnues: ouverlure des fronlières el de l'économie

hoiliennes, venle oux enchères des grondes sociélês

d'Ëtst, mises ù pied dons lo fonclion publique, ek.

Les fleurons des enlreprises êloliques, tomme les

Télécommunirolions d'lloili (Téléco), lo minolerie el

0menl d'Horli sonl ù lo recherche d'ocheleurs pri-

vés. D'ici so venle - ptêvue pour fêvrier 1998 - lo

Téléro doil mellre ù pied ou moins 800 employés.

Une équipe de lo Bonque Mondiole o déiô foit l'évo-

luofion de l'enlreprise publique en vue de so venle

prochoine. (e délestoge devroil lo rendre plus ol-

lroyonle sux ochehurs polenfi els...

Mois les Holliens ne sonl pos dupes. [)e porloul d

lruvers le poys, les voix s'élàvenl tonlre l'opplito-

lion de ce plon néolibérsl. [o populolion qui tonnoîl

les effets de celle nouvelle politique êconomique,

demonde conslommenl un chongemenl de cop. Elle

veul relrouver le pouvoir d'ochol perdu depuis I'em-

borgo. Pour ce foire, le poys doil chonger ses orien-

lolions économiques el rêcupérer so souveroinelé.

(elo signifie: ovoir un Élol réguloleur, voloriser lo

produclion nolionole el l'oulosuffisonce olimenloire

el rêinlroduire des mesures proledionnisles conlre

cerloines imporlolions. (elo signifie oussi, pour lo

communoulé inlernolionole, de loiser respirer lloiïi

el donr d'obondonner ses diklols de mondiolisotion.

I Dons lo foulée des Aaords, les boilleun de fonds inler-

nolionoux ovoienl promis ù Horli un milliord de dollors

d'oide économique.

L0UVtRTURE, trpnçoh,
(ommunoulét Edilions

I 994, p. 41.

Étot de droit, Développemenl el

Hoili Solidorilé lnlernolionole,

les
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I Léon, pelit villoge dons le diocèse de lérêmie,

fl on n'échoppe pos ou flêou de lo <vie chère>. De

llplus, les villogeois sonl confrontés ù Dome no-

I lture. En effel, une gronde sôcherese oaoble lo

région depuis déiô plusieurs mois. Les hobitonh n'ont

plus oaès ù leurs propres produils, les rêcohes oyonl

loules élê osêchées. Lo siluolion est si critique que

les hobitonts onl mongé les semences ovunl même

de les ovoir mises en lerre. Les oulorilês loroles onl

olors orgonisé une oulre dislribulion, mois ceile fois-

ci, ils onl leinlé les groines d'inseclicide rose pour

créer un effet répukif.

Les hobitonts onl foim, lrès foim. ll existe ouiour-

d'hui des proieb de crédit*emences et de stockoge

de groins, moh ces oclions orilvenl lrop lord pour le

problàme octuel.

Enlre décembre 96 el fêvrier 97, il y o eu 6l per-

sonnes qui sonl décédées suile d lo molnuhition dons

ce diocèse. Sons compter les milliers de bêtes qui

onl péri pour les mêmes couses. Les perles sonl énor-

mes.

Mnltrnsous

Les hobitonts de léon ont orgonisé une monifesto-

fion dons le bul de dénoncer relle siluolion. (elle

oclion pocifique s'eil déroulêe dons les rues du vil-

loge el plus de I 50 personnes y onl porticipê. ('est

un nombre impresionnonl quund on soil que le po-

pulolion ne rroil plus ni ou chongemenl, ni d lo po-

litique en générol.

[e groupe du C150, o eu lo chonce de porticiper ô cet

événemenl en signe de solidoritê. Sourire oux lè.

vres, n0us 0vons poncluô relle molche de quelques-

uns de nos dogons dont So,5o,50, Solidorité ! qvi

fd reprh moinles foh por lo foule.

Pendonl lo morche, lo foule éloil lràs onimêe. ('est

en donsonl el en chonlonl que les gens se déplo-

çoienl. En quelques inslonls, lous les porliciponh se

sonl relrouvés ovec de peliles bronches feuillues

ogitonl ces dernières ou même rylhmq en suivont

lo codence. (elle morche, sous le choud soleil d'lloili,
o duré plus d'une heure lrenle.

lHvtvlgtti,ttHt cHÈnr

ll n'y o oucune réglemenlolion des prix. lËtot est

obsenl en loul, l'économie esl diclée por le monde

des offoires que lo riche élile hoilienne soulient. Le

plus dêsolonl, c'esl que l'orgenl générê grôce oux

tichesses nolurelles d'Hoili esl louiours exlorquée

du poys. De lù, son oppouvrissemenl conlinu. En foil,

il y o énormémenl d'orgenl quicircule, mois celui-ci

n'onive iomois oux pelih poysons.

Si le gouvernemenl ne rhonge pos ses polifiques et

conlinue d'ignoter les besoins primoires de son peu-

ple, nous ossislerons ô une gronde coloslrophe.

Ouond les enfonls et les vieillords meurenl, quond

loul e$ brûlê el qu'il n'y o plus rien ù monger, quond

il n'y o plus d'espoir el plus rien ù perdre, loul peul

oniver...

Avec lo flombêe des prix, l'inflolion et le chômoge

rhronique (oggrové depuis le coup d'Étot et l'em-

borgo), lo vie eil chère. les prix monlenl, sons 0r-

rê1.

En foil, le toux de chômoge e$ de 45 ù 55% et le

morchê esl envohi por lo conlrebonde. De plus, il y

0 un mouvemenl en plovenonce de Miomi pour luer

l'économie locole. lloili 0 dêiù élé un des plus gronds

producleurs mondiol de conne ù sucre olors

qu'ouiourd'hui, le sucre en venle ou morchê pro-

vienl de l'exlôrieur.

ù 3
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des gens

ù omélioier ù se foire en-

lendre el ù cuhiver leun lolenb el leurs inlêrêh

(e proiel se silue dons une rêgion monlogneuse el

ogroire qui subil oduellemenl une sécheresse cydo-

nique moieure depuis février dernier. Plus d'une

soixonloine de personnes sonl décédées ù lo suile

de ceile fomine. Auporovonl l'ourogon G0RDON

ovoil complèlemenl dévoslé lo région provoquonl

des perles de vies, d'hobilolions, de cultures el de

l'unique ponl d'oaès. Avec le relord dons lo réforme

ogroire (prônée por lo conslilulion de I 987) el un

toux de chômoge vohinonl les72o/0, il devenoil pri-

mordiol de mobiliser les gens pour lrouver des solu-

lions oppropriées el dêmocroliques. À porfir de sé-

minoires de formolion, de visiles lréquenles dons

les milieux poysons, de formolion sur ploce d'ogenls

de chongemenls el de suivis des dosiers - lel un

orbre en croissonce - PRED dêveloppoil ses rocines

dons un milieu lrès ferfile ù l'émontipolion sous lou-

les ses formes. llon posê, les membres du PRID onl

reioinl plus de cinq mille poysons el poysonnes. Dès

lors, on se rend comple, ou rylhme de lo fomolion,

de leur ropocilê d'onolyse des informolions dhponi-

bles et de l'imporlonce du supporl el de l'oaès ô de

l'oide lerhnique substonlielle (ogronomie el écono-

mie). Voilù loul un enieu que d'omener une (om-

munoulê donl les besoins les plus esentiels en eou

poloble, en noutrilure, en sonlé el en êducolion ne

sonl pos comblês, ù se prendre en moins el ô se con-

voincre de so copocilé ù gêrer selon les priorilés el

ove( c0nsensus.

lloclion de PRED se divise en quelques gtonds sec-

leurs

[e setteur ogftole vise le dêveloppemenl

d'un sovoir-foire dons les produdions de cul-

lules (muîï, horicols, moniocs, pololes, igno'

mes, ononus el riz), l'êlevoge d'onim0ux (pou-

les, hybrides de porc, lopins el obeilles) el l'en-

lrelien des chomps (cofé, cocoo, bonones el

cilrons). [e rebohemenl el lo consetvolion des

sols sonl ousi des préoaupolions moieures.

En oulre, il exhte des proiets d'oide ù lo cul-

lure por l'occès ou crédil pour l'othot de chor-

rues ove( deux beufs dresês, de moulins ô

connes el de silos en ocier (enlreposoge des

groins el mise en conserve des fiuih pour évi-

ler le gospilloge el prêvoir des rêserves pour

les moments difficiles). 0n nous o signolé qu'en

ce qui o lroil oux clôdils de sementes, un nou'

veou proiel esl en cours.

[e secleur de lo tondition féminine, de-

puis I 986, oide plus de 500 groupes de fem-

mes ô dêvelopper leur e$ime de soi, oinsi qu'ù

reconnoîlre leurs droih el leurs devoirs. De

plus, elles sonl encoutogêes ù porliciper oux

grondes orienlolions de lo sociêlê. Elles sonl,

en oulre, sensibilhées oux rêolitês êconomi-

ques, environnemenloles el d'éducolion civi-

que: <tomn Ayisyen levê kompé r... un hymne

ù l'êmoncipolion !

[e serleur mêdko'sociol encouroge lo po-

pulofion ô prendre en moins ses responsobili-

lés foce ù lo sonlé, lo solubrilé, lo molnulri-

lion des enfonh el ù dêvelopper des opliludes

éducolives el porenloles. De plus, on lovorise

le dêveloppement de lo phormocopée locole

(plonles mêdicinoles lroditionnelles). ll y o

muinlenonl, dons presque lous les villoges, des

<Komilés-sonlér qui se prêotcupenl du suivi

nuhilionnel des enfonls el ce, de lo nohsunce

ù cinq ons. les formolions offeiles tonternenl

les grossesses, lo solubrilé de l'eou el lo pré-

venlion des molodies hydriques. Leur guide de

référence demeure le volume Koté ki pa gen

dol<tdr pour osumer divers problèmes de sonlé.

. les (ommunsutés Ealésioles de Base

(IKL)z (e comilé ossocie les réolitês de lo vie

ovec lo porole de Dieu. 0n y forme des grou-

pes de réflexion, de molivolion el d'espoir en

lo vie. <BATAY P0U LA DEM0KRASI> chon

onimosyon pou osonble l(orilos dyosezen3.

[e PRED esl ovonl loul fomê d'une équipe introyo'

blement dynomique, ollochêe uu milieu poyson, pré-

oaupée por lo siluolion des dêmunis dons le sens le

plus réel du lerme. G sonl des gens d'une humililé

remorquoble, dévoués el respeclueux des cuhures

el des condifions de vie des différentes (ommunou-

lés. [e Père Edy Julien el le toordonnoleur mon-

sieur Bernier Pierre chopeoulenl une êquipe lrès

ofiochonle et efficoce composêe d'onimoleurs, de

lechniriens el de nombreux ogenh de chongemenh

issus des milieux ruroux.

Voilù des personnes de qualitê exceplionnelle, dis-

ponibles el tésolumenl empolhiques ù l'émoncipo-

lion dômocrolique el sociole d'un peuplequi o t0l

en l'ovenir. Leur devise pounoil êlre (TtT ANSAM

POt, SOVÉ AY[I).4

| <0ù il n'y o pos de dotleunr.

2 T Kominole legliz.

3 <lulle pour lo démocrolier chont d'onimolion pour l'os'

semblée (orilos diocésoine.

a <Tous ensemble pour souver Hotlir.

a

a
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I e Proier Régionol d'Éducotion el de Développe-

I menl (PREDl, enrociné dons lo poysonnerie ogri-

I cole de lo Gronde-Anse, élonne por son oudo-

hieuse ombifion de chongemenh:chongemenl so-

riol, chongemenl êconomique, chongemeil polilique,

lels sonl les rêsuhols recherrhés, ù lerme, por ce

<proiel>. Rien de moins.

Aux prhes ovec l'onolphobélisme, le mochisme el le

mocoulisme, enlre oulres, les mililonles et les mili-

lonls qui inlerviennenl sur ces différents fronts sont

de vêrilobles comboilonh pour lo liberté, les liber-

lés, en Hoili el celo, ou iour le iour, choque iour.

Mois en voilù bien grond ù embroser pour une ((0m-

munoulér (0r nous sommes icisur le lerroin du dé-

veloppemenl rommunoutoire el il y o loin de lo

coupe (le proiel) oux lèvres (le chongémenl). Tou-

lefois, dons un poys où l'économie esl oux moins de

quelques fomilles repues el où lo démocrolie o peine

ô s'enrociner depuis une dizoine d'onnées - le fils

Duvolier esl <porlir en I 986 - molgré lo furieuse

lyronnie des onnêes l99l-1994, l'oclion commu-

noulsire en molière de développement esl <le seul

espoce ù peu près moîtrhé por les dosses dominées.>r

Découvrir el côloyer celle réolité vivonle dons lo

(0mpogne hoilienne, c'esl ousilôl opercevoil lo lu-

mière ou bout du lunnel. 0n soil bien peu de cho-

ses, ici ou Quêbec, olimentê pur les grondes ogences

d'informolion, de celle mouvonce profonde el por-

leuse d'un espoir réel de chongemenl. En effel, ou

roz du quolidien, molgrê le rouleou compresseur des

soi-dhont <oiuslemenls> slruclurels du lrès libérol

tMl, des forces réelles se développenl el se moillenl

poul chonger le cours des événemenh: il y 0 un es-

poir rôel, vériloble, en Hoili, el il esl lù!

Mois, lù ousi, les obslodes sonl rêels: <pour lous les

individus el groupes qui iouhsenl locolement d'une

posilion de force, l'ennemi c'esl le chongemenbz el

leur forre d'ineilie, voire leur lêshlonce oclive, esl

conslonle. Por exemple, lors des récenles élecfions

locoles, on o vu des <ex>-mocoulespromelke oux

poysons lo redistribution des quelques heclores de

lerre du PR[D, s'ils éhienl élus, eux...

('esl pourquoi les forces de chongemenl qui sonl ô

l'oeuvre dons les communoulés doivenl souvenl

embrosser un hoilzon oussi vosle, molgré et ou-delù

de lo modesfie opporenle de leur odivilé immédiole.

[e dêveloppemenl communouloire <resle micro-éco-

nomiquer3 moh <le chongemenb ne sero rêel que

s'il esl globol. Por ronsêquenl, <les proiels commu-

nouloires gognenl ù ôlre complêmenloires enlre

eux... Icor] lu dimension rommunouloire esl une des

composonles fondomenloles de loule oclion socio-

économique, el porlonl, polilique>.a

Ou'en est-il du PRED, proiel porlé por Corilos du

diocèse de lérémie, dirigê por le courogeux et oudo-

cieux Mgl Romélus? Jusqu'où iro celle roule com-

mune pour l'inslonl emprunlée por l'évongêlholion,

première mission de (orilos el por <le chongemenlr

ouquel ospire le peuple hoilien. Nous voilù ou cor-

refour où se croisenl les deux lermes de lo lhéolo-
gie de libérotion, honnie por le pope et lo houle

hiérorchie romoine el hoilienne. Quond nous écou-

lons un père Edy Julien, co-fondoleur el encore

ouiourd'hui ù lo direcion du PR[D, se rêiouir du

lo logique de n'esl pos

nôcessoiremenl celle de ces meilleun élémenls, il

s'en loul: (orilos, l'oeuvre choriloble de l'êpiscopol

hoilien, ne risquet-elle pos de freiner un iour l'oc-

ilon du PRED, sur lo roule du <chongemenb?

Pour l'inslonl, on doil reconnoîlre que lo théologie de

libérotion el lo volonlô de <chongemenb fonl roule

ensemble ou PRED, mois on doil ousi remorquer qu'il

y o dons ce couple des forces de ruplure qu'il opporlienl

oux seuls lloiliens d'hornocher ù leur ronvenonre.

Relenons oussi, comme repère, que l'Afrique du Sud

o pu compler sur Mgr Tulu pendonl que Nelson Mon-

delo el l'AN( menoienl lo luile ronlre l'opoilheid el

les prisons des blona. Auiourd'hui, Mondelo esl en

libeilé et prêsidenl de son poys...

I IOUVIRIURE, lrmçois, Élot de droil, Développemenl el

hmmunoulés, tditions Horli Solidsrilé lnlernolionole,

I 994, p. 90.

ldem, p. 89.

ldem, p. 98.

ldem, p. 91.
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m un élol

0ux yeux.

I ) (oroclère désuel des progrommes éducotifs,

curriculo non-odoplés oux besoins du poys el

ù lo modernisotion.

2l (orence de lo formotion des moîlres, moins

de I 0% sont issus des écoles normoles, moins

de 25% sont délenteurs d'un diplôme univer-

siloire.

3) Dévolorisolion de l'enseignemenl lechnique et

profesionnel.

4) Déclin de l'fnseignement supérieur.

5) Ecoles délobrées, molériel didortique non-dis-

ponible.

Pourlonl molgré le foil que lo République d'Hoili oit

foil sienne lo dêdorolion de Jomtien prônont l'édu-

colion pour lous en l'on 2000 el qu'elle oil lenu ô

l'oulomne dernier des Etoh gênêroux de l'Éduco-

lion, rien n'0 en(ore élé foil pour corriger de foçon

impérieuse celle siluolion. (ependont, chose puro-

doxole, si vous cirrulez dons les rues de lo ropilole,

vous verrez que les écoles sonl omniprôsenles. [édu-

colion esl devenue une offoire commerciole: 70 %

des écoles primoires el 80 % des écoles secondoires

ne sonl pos confiôlées por l'Étot. (e <busines> foil
en soile que prolifèrent écoles el enseignonls non-

quolifiés. llElot, qui eil plus que jomois engogé dons

un conlexle de privolisolion, esl loin de mellre les

bolises nécessoires pour encodrer ce commerre. Le

loux de cerlificolion esl lrès foible, moins de lo moi-

fié des élèves odmis en première onnée termineronl

leur sixième.

groupe le plus grond nombre d'enseignonls, 0 vu

ses effectifs décroître depuh le roup d'Étot du 30

seplembre I 991, pusonl de I 3 000 ù 3 000 mem-

bres. ll est imporlunl que l'on redonne oux ensei-

gnonh de meilleures conditions de trovoil et une

convenlion colleclive respeclôe por le gouvernemenl.

Démobilisolion, démolivolion, pede d'espoir, lel esl

ousi le lot des enseignonles el des enseignonls.

ll esl imporlonl de sovoir qu'en plus des êcoles pu-

bliques el privées, il y o des écoles communouloires

nées de l'iniliolive des hobitonts pour l'olphobétiso-

fion el des éroles congrégonhtes doil cerloines n'od-

mellenl que les enfonb légilimes. [o zone rurole

esl mol desservie: lo poysonnerie, coupée de lo ville,

o louiours élé ronsidérée comme une dosse infé-

neure.

IÉducotion de bose pour lous, rêve ou ulopie? [Étot ne

doil-il pos ôlre le mofire d'oeuvre dons un dossier oussi

slrolegique? (ommenl ne pos queslionner le foil que,

bien que le proiel du Plon Nolionol Educolion 2004 o

dressê les grondes orienlolions de l'éducolion, loul soil

enrore resÉ leflle morle? Esl<e que ce n'esl pos ù l'en-

semble de lo sociêlê de se senlir inlerpellé por lo nêces-

silé de coniger cetle siluolion? [st-il permis d'espérer

que lo jeunesse hoilienne puisse lrès bienlôl ovoir oaès

ù une éducolion de bose el de quolilé? léducolion doil

ôlre un obiecfif prioriloire pour l'Êtol hoilien, il doil go-

ronlir ce droil fondomenlol ù l'éducolion pour lous.

(e

Que dire des rondiilons d'enseignemenl sinon qu'el-

les sont des plus précoires. À to CHfn ((onfOdOro-

lion Nolionole des Éducoleurs d'llolti), on porle de

coloslrophe: enseignonls non-poyês, d'oulres

oeuvronl dons plusieurs êcoles ofin d'ougmenter leur

minime soluire, profeseurs diplômés se lournonl

vers des sedeurs plus poyunls, 0ucune réelle for-

mofion des moîlres depuis dix ons. Dons cet élot de

choses, l'[lol esl démissionnoire. Lo CNEH, qui re-
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fe sont ces mols que ie lis sur l'ordoise posée por

I terre. (elle qui êcrit res moh, celle qui oppelle

f ses seurs ù lo dignité, celle qui dit l'importonce

tde se lenir deboul, cetle femme comme loules

celles renconlées lors de ce séiour, soit combien

l'êducolion de bose est un obiedif prioritoire pour

oileindre son oulonomie.

Au PRED, nous ovons renconlré une ôquipe de fem-

mes qui lrovoillenl, dons lo région de Léon, ovec

celles qui sonl les plus démunies. Au plon économi-

que, leur pouvoir d'ochd esl exlrômemenl foible.

Même quond le lrovoil de ces femmes leur ropporle

quelques gourdes, il orrive que les moris (celo re-

monle ù une longue lrodilion) s'opproprienl cel or-

genl 0u en(ore revendenl des obiets qu'elles onl

ochelés ovec leur minime soloire. Le droit de pro-

priélé ne leur esl pos reconnu. (elle non-leconnois-

sonce d'un pouvoir économique esl onnonriolrice de

leur obsenre ou pouvoir politique. les hommes os-

sumenl les rhorges et responsobilitês politiques el

les femmes en sonl écorlées.

Sur le plon iuridique, elles n'onl presque pos d'exis-

lence. Por conlre, ou plon soriol, les femmes sonl

d'une impoilonce copilole. (e sonl elles bien sûr qui

s'occupenl des enfonls, de lo muison, des cuhures

dons les chomps el de lo venle des produils ou mor-

chô. Pourlonl, celle conlribulion ou développemenl

de leur rommune n'esl pos re(onnue el elles se re-

lrouvenl souvenl relêguées ou deuxième plon dons

celle sociêlé dominée por les hommes. Porfois, elles

doivenl prendre en chorge une deuxième fqmille et

celo vienl olourdir de foçon importunte leur tôche.

moieure. les nombreux occouchemenls - les fem-

mes onl en moyenne 5 ù 6 enfonls - se fonl dons

des condiilons diffiriles. ll fout sovoir que pour 54

<hobilolionsr (l <hobilolionr= environ 300 person-

nes), soil plus de I 6 000 personnes, il n'exhte qu'un

seul cenlre de sonlê. lors de complicolions duronl

un occouchemenl, il fod oller ô Jérémie ou oux
(oyes, c'esl-ù-dire loin, sur des chemins diffirilement

prolicobles. Fréquemmenl, des femmes meurenl en

roule, foule de soins immôdiob.

En ce qui o lroil ou SIDA, on relrouve peu de cos ù

[éon. Le focleur isolemenl esl, dons ce cos-ci, un

fodeur posilif.

Mme Evelyne (onslonl, responsoble de cette êquipe

d'enlroide pour les femmes, enbnd prioriser celle

onnée le développemenl du mkro-crêdit, l'oide ô lo

molernilé, l'iniliotion ù lo conservolion des olimenls

el suiloul lo formolion de bose. ll esl imporlonl de

noler que les groupes de femmes poilkipenl oclive-

menl d lo plonificotion des oclions. (eile foçon de

procôder en(0ur0ge un dynomisme de slrolégies.

Formolion, oulonomie... (es mols reviendronl souvenl

lors de nos renconlres ovec les groupes de femmes.

À Gonchonne, pelile commune où l'on se rend por

les sentiers de chèvres, un proiel esl en lloin de pren-

dre fome. "Le coin des femmes" esl un lenoin donné

por Mme Bérênke, une dome de lo ploce, ofin d'ins-

loller un cenlre de iour pour enfonh. En solidorité

ovec ce gesle, choque personne o donné l'équivo-

lent de I 0 sous lors de réunions onlérieures ofin de

conslruire un pelil locol de rossemblemenl. Dêjù, un

premier groupe d'olphobétisotion o êlé formô. 0n

morchô.

tololemenl en ne s0-

ciélé civile forle el

A Porl-ou-Prince, nous ovons renconlré deux inler-

venonles de 50FA (solidorité Femme Hoilienne),

Morie-tronce Joorhin el Evelyne Lorrix. (elte orgo-

nisolion o élé rréée en I 986 el esl présenle dons

sept des neul dép0rlemenls. 50FA lrovoille ovec trois

groupes de femmes: les femmes du secleur poyson

(groupe moioriloire), celles du secleur populoire et

les femmes profesionnelles qui opporlenl leur op-

pui oux deux oulres groupes el (e, loul en gordonl

leur espoce. Le comilê de coordinolion esl formé de

délêguées issues de chocun de ces sedeurs. Les prin-

cipoux objecfik sonl de mobiliser el sensibiliser les

femmes (sonlé, problèmes éronomiques, violence),

olphobétiser et donner des sêminoires de formotion.

ll n'y o qu'une seule personne permonenle d lo 50F4.

Toules les oulres fonl du bénêvolot, du militontisme

pour que soienl respeclês les droih des femmes. Pour

elles, il esl cloir que l'oppression des femmes dons

lo sociêlé hoilienne esl lrès forle. 0n pense encore

que les femmes onl d s'ocruper seules de lo moison,

des repos el des enfonls el qu'elles n'onl pos besoin

de formolion. 0n lienl pour nolurel le trovoil do-

meslique des femmes. Un long cheminemenl resle

d foire pour que chongenl les menlolilés. forcenl

esl donc mis sur lo formolion des femmes ofin de les

sensibilher oux condifions qui leur sonl dévolues.

Dès ses débuts, 50FA o dénoncé lo violence foile oux

femmes. Déiô en I 985, celle orgonisolion o opporlé

une oide imporlonle de réhobilitotion el d'ocrom-

pognemenl oux femmes violées por les puhchistes.

(es viols, cloiremenl idenlifiés comme élément de

répresion politique, onl élé syslémuliquemenl dé-

noncés ù lo prese et lors de renconlres inlernolio-

noles. Toulefois l'impunilê persisle louioun en lloili.

Molgré lo peur, molgré les lroumolhmes, molgrê lo

foiblesse des lois hoiliennes, les groupes de femmes

conlinuenl el conlinueronl ù défendre leurs droih.

les lemmes de ce poys veulenl se tenir de-

boul. Fonm yo on nou levé konpé!Lo sonlé des femmes esl oussi une préoccupolion
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omene une couverl vêgêlol.

le sol s'oppouvril. Apporohsenl olors ovec le lemps,

les roches el le soble. C'esl quosi impossible d'utili-

ser ces esp0(es p0ur lo cuhure sons une reslourolion

complète el coûleuse.

ll y o quelques sièdes le couveil foreslier d'lloili

êloil l'un des plus beoux de lo (oroibe. [exploilo-

lion excessive el ininlerrompue des rêselves fores-

fières depuh près de dnq siècles mel le peuple hoi'-

lien ouiourd'hui foce ù une dure ré01ilé. Le désoslle

écologique de so forêl conespond ù une perle op-

proximolive de I 0 000 ocres de lerres orobles por

onnée, soil l'équivolenl de 250 ôonnes fermes qué-

béroises. A lrovers celle coloslrophe écologique, on

ne peul que penser ou drume humoin.

Molgré ce (onslul peu reluisunl, des groupemenls

d'Hoiliens el d'Hoiliennes, loin d'oaepler poreil

desfin, lrovoillenl d'orroche-pied pour chonger celle

siluolion, ù première vue irréversible. Les reprêsen-

lonls du (ollecfif Hoilien pour lo Proleclion de l'En-

vironnemenl el un Développemenl Ahernolif
(C0llPEDA), nous onl foil voir leur délerminolion ù

chonger des rhoses dons leur poys el ù s'impliquer

dons leur propre dêveloppemenl.

À Léon, villoge silué ù quelques kilomèlres de Jéré-

mie el ù 300 kilomètres ù l'ouesl de Porl-ou-Prince,

une rêgion un peu moins louchée por lo dêforesto-

lion, nous ovons porlicipé ù lo plonlolion d'orbres.

Cetle oclivilê de reslourolion de lo forêl o dêmonhô

roncrèlemenl que nous ovions conficnce en l'ovenir

d'Holli el que nous êlions solidoires de ces efforts.

Un outre problème offecle dromoliquemenl les con-

ditions de vie des gens: lo sécheresse. Soixonle iours

sons pluie el c'esl lo désolofion. leou poloble se foit

rore, les onimoux meurenl de soif, les culfures s'os-

sèchenl... Anivent olors lo fomine el lo molnutrilion

oyonl des ronséquences lrogiques el souvenl dêsos-

lreuses sur le développemenl des enfonh.

Nos renconlres ovec des groupes de femmes oppre-

nonl les rudimenh de lo conservolion des olimenh

(conserves, silos ù moi's) nous indiquenl que c'esl

por lo pfte en chorge du dôveloppemenl soriol el

économique qu'on peul obtenil de vrois résuhols.

Aider, Cesl surloul soulenir l'êponouhsement de leur

oulonomie.

À Ïorbeck, environ I 80 kilomèlres ù l'ouesl de Porl-

ou-Prince, les poysons onl pris en moin lo geslion

de l'eou. Pour conlrer les sêchereses ù

venir, ils onl érigê des digues pour l'em-

mogosiner. lk onl ousi conslruil plusieurs

kilomèlres de conoux d'inigolion pour

contrôler le débit de l'eou el le diriger.

Por leurs efforls, leur dêterminolion el

leur souci d'éducolion ou développemenl,

celle populofion poysonne nous o démon-

lrê qu'une luile efficore conlre lo séche-

resse esl posible grôce ô lo mobilisotion

communouloire.

ll y o dix ons, ù Toûeck, on imporloil

presque I 00 % du riz.Aujourd'hui, over

ces mélhodes d'irrigolion, il y o

oulosuffisonce el même on exporle vers

d'oulres rôgions du poys. Espêrons que

le <dumping,> du ilz omôricoin ne vien-

dro pos onêonlir ces efforls, sochonl que

les proliques commercioles nêolibêroles

ont souvenl comme effel de dêstobiliser

et de brher complèlemenl le morchê lo-

col ovec des prix ortificiellement bos.

0n pourroil énumêrer ici d'oulres pro-

blèmes que vil le peuple horlien. Cepen-

donl on remorque que (es quelques exemples de

prhe en chorge locole, d'éducotion ou développe-

menl el ù l'environnement s'ovèrenl souvenl plus

efficoces que les dons de millions de dollon de lo

communoulé inlernolionole. [espoir des Hoiliens e$

dons leur engogemenl el leur mobilisolion pour leur

propre développemenl. lJoide exlérieure ne doil êlre

lù que pour soulenir ces efforls. Aulremenl on ris-

que de perpéluer lo dépendonce el I'oppouvrisse-

meil colledif.
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f, pp,rnd,, lo longue d'un peuple, c'est oussi op-

flnrendre so cuhure, ses moeurs, so foçon de vi-

llvre. ('esl comprendre ce qui se coche denière

I les mots. ('e$ chercher ù ionnoître les messo-

ges. C'esl sohir les êmolions, les ioies, les peines el

les souffronces d'un peuple, mois oussi ses richesses

el ses espoirs.

Dès nolre olrivée ou poys, lroversonl Porl-uu-Pdnce,

nous 0v0ns pu consloler l'expression d'espoir de rc

peuple sut lous les <loplops> (moyen de lronsporl

en commun) ovec leurs slogons souvenl puisés de lo

Bible: lÉternel esl mon Berger, Lisez le psoume 41,

Dieu esl Amour, lo iuslice de Dieu e$ lo seule ius-

lice, elc... ('esl l'expression croyonle de ce peuple

qui se perpêlueru loul 0u long de ce périple. lk y
puisenl force, couroge el volonlê de vivre molgrê

leurs conditiom.de vie souvent très difficiles.

Avnç von PEYI sAN MANMAN:.
Hfiït, ut't PAYs sANs MAMAN

Nous RrcoHsrRUrRoNs llAiï MflN DANs r.A MAIN

Derrière relle simple phrose se coche loule lo con-

noissonce du peuple hoilien sur les politiques intê-

rieures du poys. Un poys sons ordre polilique, un

peuple loissê ô lui-môme, sons les ressources d'un

élol responsoble pour ossurer lo sécurilê, les soins

de sonlé, lo iu$ice, l'éducolion des enfonls, elc.

Yott xousrntsvon,
SE MANMAN IWNVON PM..

la coustttuttoN, dEsT tA tot pRtMoRDtAtE

D'uN PAYS (lq tol-l,ul,uN)

Le peuple hoilien ne réclome sûremenl pos une mêre

poulq Cest-ù-dire un leoder politique qui survien-

droil ù ses besoins! Ce que les Hoiliens dêsirenl ovonl

loul, r'esl une conslilulion ù portir de loquelle s'éto-

blironl les lois du poys.

Gnanaou E GRANMANTÈ:

ArramÉs Er GRANDS MANGEURS

Iimoge, si sympolhique ou premier regord, conlienl

ù elle seule loule une fresque de lu siluolion ocluelle

du peuple, les offomés lrovoilloil loule lo iournée

ofin de se nourrir, exploilés por les g rands mongeurs

louiours offomés eux oussi, moh de pouvoirs el de

ilchesses. Devoir pouser ou lirer les chorelles, lo-

bourer lo lene dons des rondilions précoires, répo-

rel des pneus de comion monuellemenl sous un so-

leil ordenl,... Voilù le trovoil du grangou, del'ol-
fomê. Poul le grond mlngeut c'esl lo vie douce,

bien exprimêe dons le proverbe: Bourlk travay
chwd gollonnen (lo mûle foit toul le lrovoil, mois

c'esl le chevol qui obtienl les gollons).

Asn uw cuÈ

('e$ lots d'une monifeslolion orgonisée por les ho-

bitonts du villoge de lêon que nous ovons pu lire

sur un êcrileou, les moh suivonls: Aho lovi chè.

Delrière ces mols, se rôsume lo connoissonce des

villogeois sur les couses de l'ougmenlolion ropide

des prix des produits de bose: les politiques de <dum-

pingr des gros produdeun de dz om Élricûns Mallîni
plon'ie, li pa iwenn poul,li pron poy. Molfini

c'est I'oigle (oméficoin) qui plonge pour chercher

une poule (ressouræ nolurelle) el n'en lrouvonl pos,

il prend lo poille (lo poille, c'esl le loft de lo moison

du poyson).

Lors de celle monifeslolion, un chonl s'e$ élevé ou-

dessus de lo foule. Un chonl doux ù l'oreille, mois

qui lronsperçoil le coeur:

Gaot yttzÈ, aADE M.,zÈ,0H!
Rremot LA M6ÈRE

Pourusn YON PEYI

GEN UMIZÈ KONSÀ?

Pounouor ttN PAYS rsT-r. sr PAUVRT?

Gnan nÈe AP û MANtcÈt,
POU YO DErWI PEYI A

Lrs onanos HoMMES FoNT DEs MANIGANGS

POUR DÊTRUIRE I.T PAYS

Gode mizè: Regordez lo misère. Misère des femmes

impuissonles devonl leun conditions de vie. Mhère

des enlonh offomés lronsporlonl des cruches d'eou

sur lo lêle ù lrovers roules el forêh, souvenl pieds

nus. Misère des hommes perdonl leurs rêcohes brû-

lêes por lo sécheresse. Oui, Gode nizè, gade nizè
0H!

Pourquoi lonl de misère? Porce que les grunds hom-

mes fonl des monigonces pour dêlruire ce poys. De

quoi réfléchir sur les politiques du néolibôrolisme...

Pt swt: Mtu tuptt oHAY PA lou
N'ougttt PAs: BEAU(ouP DE MArNs,

ffARGE PAS TOURDT

IUNION FAIT I.A T()RG

Se ok kè sère mwen kite peyi pa 0t), n'0 wè nlu

onkôr si bondye vlé!
('esl ovec un (oeur serté que ie quille volre poys;

on se revero encore si Dieu le veul!

$o$onstlvi 
llYit i Mun nd)? (ary 4.o
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Semoine intercuhurelle el celle de lo froncophonie.

IouclrroH
Sensibilisotion ouprès des ieunes de deux écoles pdmoi-

res de lo rêgion de Deux-Monlognes el ouprès d'élèves

du secondoire dons lo région de Québec.
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DrvrRs
Sesion de formolion ouprès des postiers sur les poliliques ,:, ,

du néolibérolisme. Conespondonce ovec les trovoilleun rr',1;

des posles hoiliennes.

Frmnttrs
Suivi ouprès du groupe de femmes de (honchonne: docu-

menh pédogogiques, correspondonce el oide ù lo formo-

fion des êducoltices.

Fovoriser lo porlicipolion d'orgonisolions syndicoles quê-

bécohes ù ftncerlolion pour lloili.

Érhonge de documenls ovec Hoiti Solidorilé lnlernolionole

sul les ieunes conlrevenonls el ovec l'universilé de Porl-

ou-Prince.

+'lani
'i' i . ,11,., 

. :, 
,1, ;i .. ,, ' r,| ,,,r .r, ': :, ,' '

:.'
r, : i:. t., :lr'r, ... )r.., , t'.jt:

f:1 ,

I è" rongée:

Roberl Guoy,

(olherine Morcoux

2'rongée:

Micheline Jolberl,

Morcel Duhoime,

0ill Rirhord,

Philippe Boudreou

3'rongôe:

Julie Philippon,

Louis Pilole,

Morie Morsolois,

Goêlon Doyon

soLrDARrrÉ est une publicotion du [entre internulionulde solidurité ouvrière

9405, rue Sherbrooke [sl, Monlréul (Quôbee) tl] L 6P3

Té1.: { 5 I 4) 356-BBB B . Télét.: { 5 I 4) 35û"047 5 . [ourrier életlronrque: ciso@)web.net

(oordinotion : Potrkia Legault et llkheline Jalberl o Révision des lexles : Palrkio Legoult, futhuine llarcoux el lvlorie Morsolais

Photosettextes:Iesstogioires.lnfogrophisme:LouiseGravel. lmpresion:L'imprimeried'Arthabuskoinc.

Dépôl légol: Bibliolhèque nolionole du Quêbec

$
+. l.

-

*-.il**__****_**__
f s5e**É_
n*****.*\*-
$****--
èrmtt{hlr ll
r.e.Ê*x3 +** '.-. .- lFj Ë

t.s

mr--
-st

I

:
r:;: t'-l

*

T
a
t

-
L.-

-.. * :x _é!x*-"r* ,T
IIi r-_r


